REMISE DIPLOME PROMOTION 2010
Leurs Excellences M. Pich Sophoan, Secrétaire d’Etat au Min du Travail et de la Formation professionnelle (MTFP), M. Pok Pan, Secrétaire d’Etat au MTFP, MM. Laov Him et Khin Chantha, respectivement Directeur Général et Directeur de Département au MTFP ;
Excellences Mesdames Lok Chumteav Ho Sithi, Yim Nolla, Sum Manith, et Long Botta Sorey; 

M. Mathieu Bernardi, Représentant de l’Ambassade de France 

Mesdames, Messieurs

Donateurs, sympathisants, partenaires et voisins

Nous vous remercions d’être venus participer à cette journée importante pour l’association et surtout pour les jeunes de l’école du bois.

Pour l’association, cette journée marque une grande et belle étape après plusieurs années d’efforts et de persévérance. 
C’est en 2006 que l’histoire de l’école a commencé avec l’acquisition du terrain et la recherche de menuisiers bénévoles pour former les futurs maîtres cambodgiens. 

En 2007, nous avons démarré cette formation. Jérôme Boudreault, Nathalie Bilodeau, Jean-Luc Trudel du Québec et Simon Bouju de France sont venus enseigner le métier de menuisier à des candidats recrutés dans la province. Il en est resté 3, Chhay Samnang, Dim Sam Aun et Phos Sokhom.
En 2008, la construction de l’école a eu lieu à partir des plans d’un architecte bénévole du Japon, Masahiro Watabe et avec la contribution des futurs enseignants qui se sont, de cette manière approprié l’école. Jérôme et Simon sont revenus pour encadrer la production des nos futurs enseignants. La première rentrée scolaire a eu lieu en novembre 2008 et a accueilli une première promotion de 18 apprentis menuisiers.
En 2009, 32 élèves ingénieurs de l’ISA-BTP, les Laminak, sont venus construire l’atelier. A l’occasion de la livraison du bâtiment, nous avons eu l’honneur de recevoir des représentants du Ministère, son excellence l’ambassadeur de France, les représentants des autorités locales. Le mois suivant, cet atelier a été équipé de machines fournies et transportées depuis la France avec l’aide de Denis Brunet.
Enfin pour cette année scolaire-ci, sont arrivés 2 volontaires, « compagnons du Devoir », Ludovic Drano et Etienne Schappler. Pour le public khmer, cette association datait de la période angkorienne, son objectif étant la transmission du savoir-faire et le développement de soi-même.
Pour les jeunes, c’est la fin de près de deux ans passés au sein de cette école où ils sont venus acquérir un savoir-faire et c’est le début de leur vie professionnelle.

Ils ont non seulement appris un métier, les bases des règles de l’art, mais ils ont aussi appris à vivre en communauté, à travailler en équipe, tissé des liens d’amitié avec les jeunes bénévoles et volontaires venus d’horizons lointains ; ils se sont aussi familiarisés avec la langue française grâce aux cours donnés bénévolement par Mme Maria-Luisa Paul et leur directeur M. Loch Bunthy et ont ré-appris la culture et les codes sociaux khmers grâce aux interventions de Mme Long Botta Sorey.
Et plus que tout, ils ont maintenant le sentiment d’avoir un avenir qui leur sourit.

Pour nous responsables de ce projet, cette école est une belle aventure humaine qui malgré les embûches, les rebonds, les tensions et les surprises nous apporte la preuve que la solidarité permet d’accomplir des rêves. 
J’en profite pour remercier les généreux donateurs que je n’ai pas encore cités, en espérant que les plus éloignés m’entendront, parmi lesquels :

· Air France pour les frais de transport des bénévoles,

· La Fondation Air France, le CDC-Tiers Monde, la Région Ile-de-France pour la construction du bâtiment principal ;
· L’Administration (khmère) des Forêts, a donné du bois pour les travaux pratiques des élèves menuisiers;
· L’entreprise Soluscope de Marseille pour le financement de la formation des maîtres

· L’association Laminak pour l’atelier

· L’association Sourires menée par Denis Brunet pour l’équipement en machines

· L’amicale des Anciens du Lycée Descartes de Phnom Penh

· Des associations présentes au Cambodge, PPA et WIG

· De nombreux donateurs privés parmi lesquels des personnalités de la société cambodgienne

Je n’oublierai pas de mentionner parmi ceux qui nous ont aidés :

· au sein du Ministère de la Formation Professionnelle et du Travail, Ek Odam Secrétaire d’Etat, M. Pich Sophoan qui nous a réservé un accueil encourageant et sa confiance. Grâce à lui et à son équipe, notamment S.E. LAOV HIM, Directeur Général du ministère, M. Khin Chantha & tout son Département, le diplôme de l’Ecole du Bois est validé par l’Etat, marquant ainsi la reconnaissance des acquis de chaque élève. Un grand merci à l’aide et compréhension constantes du Ministère du Travail et de la Formation Professionnelle.
· Dès le début de la réalisation, notre voisin M. Srun Hor qui a mis à notre disposition son atelier et son site
· Mme Sim Kosal, la première directrice qui n’a pas oublié ses élèves en participant, de loin, à la récompense des meilleurs 

· aux prémices du projet mes amis Bruno Fulda et Jacques Racine, 
· M. Christian Moulès, mon adjoint sur le projet
· et ceux dont l’aide irremplaçable, le précieux soutien, le conseil bienveillant m’ont guidée depuis toujours : M et Mme You Kim Yean, mon père et ma mère, déléguée générale de l’association ESK au Cambodge, M. Hing Kunthap, délégué pour l’école du bois.

Avant de passer à la remise des diplômes, j’ai le grand plaisir de vous annoncer que, dans la pratique, eu égard aux contraintes des chantiers et des marchés de construction, on peut dire que tous nos apprentis sont placés (il en reste 10, sur les 18 au départ) : certains à l’école pour lancer la coopérative qui se développera au cours de l’année prochaine et se préparer à devenir professeurs, les autres chez deux entrepreneurs de la région de Phnom Penh.
Un bref message en khmer à l’adresse des apprentis menuisiers :

L’association ESK est heureuse de les avoir accompagnés dans cette étape où nous les avons vus évoluer, acquérir une discipline, se motiver, pour enfin réussir l’examen de sortie. Malgré les soucis, les problèmes, les nuits blanches et la formidable énergie collectivement dépensée, je ne regrette rien car ils ont été à la hauteur de notre investissement.

Nous vous félicitons et vous souhaitons de continuer à progresser dans le métier.

Je vous remercie de votre attention.

Le discours est traduit en Khmer par M. Hing Kunthap, délégué ESK à l’école du bois.
Son Excellence le Ministre nous fait l’honneur d’un discours improvisé dont voici les principaux messages :

Il a remis un déplacement à Mondolkiri (zone montagneuse au N-E du pays) pour venir participer à cet événement et marquer de cette manière son soutien à notre projet. 

Certes, ESK est une petite association et ce projet ne met pas en jeu des milliers de jeunes, mais le projet a du sens et il est porté avec cœur par les bonnes volontés de tous les horizons que l’association a su réunir. Par ailleurs, il a souligné la valeur de cette école, dont tous les diplômés, à leur sortie, sont déjà placés : une forme d’adéquation entre les besoins du marché et le nombre de diplômés ! Un deuxième point souligné par le Ministre est le développement de la coopérative, permettant non seulement de montrer le talent et le savoir-faire de jeunes menuisiers khmers, mais surtout d’assurer un développement durable de l’établissement. C’est l’ultime but d’une école de formation professionnelle.
Il salue le talent et le courage des Khmers de la diaspora.
En s’adressant aux apprentis, il les a félicités d’entreprendre la voie professionnelle car, le pays est pauvre en savoir-faire professionnel de qualité. En développant la filière professionnelle, les Cambodgiens pourraient prendre leur place dans des métiers où l’on trouve aujourd’hui davantage d’artisans étrangers (vietnamiens notamment). 
Sans formation, on n’a que la force des bras à « vendre », avec une formation on vend son savoir-faire et on se donne les moyens de mieux gagner sa vie.

Il les a exhortés à se conduire de manière exemplaire dans les entreprises où ils vont exercer de manière à promouvoir l’image de l’école et de continuer à apprendre. Il les félicite pour leurs résultats. Ce diplôme n’est pas une fin en soi : il permet aux jeunes ambitieux et travailleurs sérieux, d’accéder par étapes successives, dans une même ou similaire filière, au diplôme d’ingénieur.
Nous passons à la séance de remise des diplômes.

J’appelle tout à tour, en les présentant : 

Loch Bunthy, le directeur de l’école, qui fera l’appel des diplômés

Les trois professeurs et Ludovic Drano qui remettront les prix.

Le Ministre remet le diplôme en mains propres à chaque apprenti.

Puis s’ensuivent une distribution de boissons et une visite guidée de l’école et de l’atelier.
A la fin de la cérémonie, tous les invités, en petits groupes et accompagnés par des professeurs et des élèves, ont fait le tour de l’école : visite des salles de classe, de la cuisine, du dortoir et de l’atelier. Le Ministre a apprécié la qualité et le professionnalisme de l’organisation de l’école. Il a suggéré quelques pistes sur la recherche du marché concernant le développement de la coopérative.[image: image1.png]
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